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Une catastrophe. Destruction de milliers de cigognes. Le perlO­
dique «The African World» du 28 fevfiier 1931 rappol}te que des fonc­
tionnaires de la Colonie de Natal, passant pres d'un haut plateau denude 
qui s'appelle Cathrine Peak, remarquerent une grosse tache blanche, 
ressemblant de loin a de la neige sur les flanes d'une vaste colline. 
Or, a ceUe saison de Fannee, c'etait parfaitement <impossible. Aussi 
les fonctionnaires deciderent-ils d'elucider le mystere. Ils se rendi1:-;ent 
sur les lieux. Grand fut leur etonnement, lor,squ'üs se trouverent au 
milieu «d'un nombre indetermine de milliers de cadavres de cigognes», 
comme dilt Ile rapporteur (countless thousands of storks), couches 
SOUVlent les unes sur les autn~s. Presque toutes avai.ent des blessures 
et les jambes et les a~les cassees. Les pauvres oiseaux avaient tOUIS eie 
tuee par un epouvantable ouragan de grelle. 

Pour celui qui ne connaH pas l' Afrique du Sud, la relat[on ci­
dessus p'eut provoquer des doutes. Celui qui ecrit ces liignes y a de­
meure plus de 13 ans. Aussi considere-t~il cette destruction de mil­
liers de cigognes non seulement comme un evenement possible, mais 
plutöt comme Uill fait assez banal, en tout cas pas extraordinaire. 

Dans les hauts plateaux denudes du Transval, du free State et 
de Na:tal, des orages d'une violen ce inouie sont relativement frequents 
pendant Fete. Hs sont trop souvent precedes d'une cololtlifie de grele 
qui a ordina-irement moins d'un kilometre de largeur, mais qui detruit, 
en quelques minutes tont sur son passage, non seulement les recoltes, 
mais tous les petits animaux let meme les anti.lopes. Nous avons ete 
temoin de plusieurs catastrophes de ce genlle. Il est arrive entlle1autres 
que deux veIociped1stes ont ete surpris par un violent orage, dans 
l'immense Veld, a quelque distance de Ja ville de Middelburg, au Trans­
vaL Les gre10lls tombaient drus et eta1ient chalsses par le vent. Pour 
sauver leur vile, chacun d'eux pla<;a sa tete sous le corps de son com­
pagnon. Mais eIes coups qu'.us re<;urrent furent si nombreux et si vio­
lents, qu'Hs ne purent se re lever ,et monter sur leur velos. Hs resterent 
tous deux trois jouns au lit. Le soleil presque tropical (23e degre de 
latitude) mit aussi trois jours pour fondre l'epaisse couche de greIons 
qui couvrait le Veild. 

Quand aux cigognes relles-memes, elles menent, aux lieux d'hiver­
nation, une v,i'e exc1usivement vagabonde, etant toujours en quete de 
leur nourriture preferee, les saut'ereHes. De la, ~eur nom anglais, 
«great locust bird» et holland ais {Boer 'taal) «groot springhaan vogel». 
Vu les iltlestimables services qu'elles rendent, .u est interdit de les cap­
turer ou de les tuer sous peine d'une amende de 50 Lst. 

EHe detruisent non seulement les sauterelles adultes, c. a d. qui 
volent, mais surtout les Jarves depourvues d'ailes que les Boers ap­
pelJIent pour cette raison «voetgangers». Elles peuvent en avaler des 
quantites incroyables. L'endroit ou enes ont fait leur repas se voit 
de loin: ,leurs «cartes de visite» blanchissent le sol. 

Comme les sauterelles SOllt repartires d'une maniere tres irregu­
liere, les cigognes le sonf aussi. Aussi trouve-t-on dans les regions ou 
les sauterelles ont depose leurs reufs, OU, par consequent se deVleloppent 
les «voetgangers» des troupes de milliers de cigognes et ameurs pas 
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une. Ainsi, le !soussrigne a vu une seule et unique fois ces oiseaux sur 
sa ferme. Il y en avait plus de quatre mille. C'etait aussi la seule fois 
ou une nuee de ces insectes malfaisants y avait depÜlse leurs ceufs. 

Il est clair que ces ill1vraisemblables agglomerations d'individus 
sur un espace tres restreint, peut provoquer des catastrophes, si une 
dangereuse colonne de grele vient a passer sur les lieux. Oest ce qui 
est arrive a Cathrine Peak, qui est en meme temps designe comme lieu 
de rassembLement des voyageuses avant leur depart pour ['Europe. Des 
milliers parmi dIes ne verront plus l'endroH qui les a vu naitre. C'est 
particulierement regrettab1e pour un si bel et si interessant oiseau, qua 
est en si rapide diminution. Il est toutes foi:s possible qwe latribu 
massacre a Cathrine Peak n'etait pas constitue par des oiseaux pro-
venant de l'Europe. Dr. L. P. 

NACHRICHTEN 
Nouvelles. 

Errichtung des flugplatzes bei bchen. Die Gefahr, dass der ge­
plante flugplatz bei Lachen errichtet wird, scheint nicht mehr gross 
zu sein. 

Es sei hier noch erwähnt, dass sich Herr P. Dr. D. Buck im Auf­
tra~e des Präsidenten dies Verbaindes zum Schutze des Landschafts­
b~ldes am Zürichsee (Herr Oberrichter Dr. Balsiger, Zürich) an Herrn 
Dr. L. Pittet als Präsidenten des Schweiz. Landeskomitees für V ogel­
schutz um Entwurf eines Gutachtens gewendet hat. Di,es als Ergän-
zung des Berichtes ,im Januar-Heft des O. B. Red. 

Tagungen. Die frühjahrs-Versammlung unserer Gesellschaft wird 
voraussichtlich am 1. oder 2. Mai-Samstag und -Sonntag in der Zen­
tralschweiz stattfinden. Wir ersuchen unsere MitgHeder, diese Tage zu 
reservieren. Nähere Mitteilung im April-Heft des O. B. 

Naturschutz-Landsgemeinde. Diese f,indet Sonntag, den 17. Mai 
in Rapperswil am Zürichsee statt. Wir bitten unsere MitgHeder, die 
Tagung des Schweiz. Bundes für Naturschutz recht zahlreich zu be­
suchen. 

t Le ConseiHer national Dr. T. Waldvogel. 
Dans la nuilt du 24 decembre 1930 'est mort a Schafhouse, 

apres une cruelle maladie courageusement suppo~tee, le ConseillleT 
d'Etat et Conseiller national Dr. T. Waldvogel. 

C'etait un travailileur infam,gable, un homme simple, modeste, 

I 
de bien, de grands merites qui a voue toute son intelligence, toute 
sa force tet toute sa vie a ,ses concHoyens. La noblesse de son 
caractere lui a toujours fait considerer comme U11! devoir et un 
honneur de proteger Ie faible contre le f,ort. Aussi a-t-il toujours I He un devoue protecteur de la nature let des oiseaux. 


